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  SIGNATAIRES   DU  TRAITÉ  DE GUÉRANDE 
PAR JEAN-JACQUES LARTIGUE 

 

 
Le second traité de Guérande, conclu en 1381 entre le roi de France Charles VI et le duc de 

Bretagne Jean IV, met fin à une situation politique, militaire et diplomatique particulièrement confuse : 

il libère le duché de la présence indésirable d’une armée anglaise, maladroitement appelée l’année 

précédente par le duc pour se défendre contre la politique ‘annexionniste’ de Charles V ; il réconcilie 

pour plusieurs années Jean IV et le roi de France, met fin à une guerre qui, effective ou larvée, durait 

depuis quarante ans, et ouvre pour la Bretagne une période de paix, de réconciliation et de 

réorganisation administrative et économique. 

Préparée dès 1379 par l’entourage de Jean IV et les principaux barons bretons qui ne 

partageaient pas son anglophilie, le traité fut juré, au nom du roi mineur, par le duc de Bourbon le 15 

janvier 1381, et le 4 avril suivant solennellement ratifié par Jean IV, à Guérande, dans la chapelle de 

Notre-Dame la Grande. Le même jour, le duc invitait « tous ses sujets, gens d’église, barons, bourgeois 

des villes à le jurer et ratifier » également. Ce qui fut fait en avril, mai et juin 1381. 

Le manuscrit original du rôle d’armes qui aurait été compilé lors de ces séances de ratification 

n’a pas été retrouvé ; nous n’en avons conservé qu’une copie partielle, transcrite par Gaignières dans son 

important Recueil de mémoires sur la province de Bretagne. De son écriture souvent peu lisible, 

l’illustre érudit a copié le nom de 515 chevaliers et écuyers ayant ratifié le traité, mais seulement 206 

blasonnements d’armoiries.   

Sources : Le rôle d’armes du second traité de Guérande (1381) par Michel Pastoureau, in : Cahiers 

d’héraldique n°3 (1977) par le CNRS 
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 (D’après Dom Morice, preuves Tome II, Colonnes 277 à 279 / Manuscrit Gaignères B.N., ms. 

Fr ; 22361, fol. 1130) 


